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L es paillotes sont trempées, le
sable humide, mais qu’importe.
Sous lapluie, le concert extatique

deGeorgeClintonetParliamentFun-
kadelicontdesvertueseuphorisantes.
Le public chaloupe fiévreusement,
exalté par le rythme impérissable de
« We Want the Funk ». Non, vous
n’êtes pas dans un des festivals d’été
duGrandSud,maisbienàunconcert
à ciel ouvert dans le XIXe.
Les barres d’immeubles qui pointent
derrière la scène sont là pour vous le
rappeler. Mais elles n’ont pas décou-
ragé George Clinton, l’homme qui
domine le funk de ses vénérables
69 ans y a donné un concert il y a
quelques jours. Ni les piliers du
raggae Toots and the Maytals, ni Ever-
last, les vétérans du hip-hop, ni le
français Dominique A… Le tout a
composé jusqu’à maintenant une af-
fiche estivale qui confirme que la
Plage est « the place to be » cet été…
Tantpispour leBataclanet leCabaret
Sauvage.
Avec sa salle de concerts en plein air
ouverte de mi-juin à fin septembre, le
Glaz’Art a pensé aux Parisiens qui ne
partent pas en vacances. « On propo-
sait un lieu extérieur depuis quelques
années, mais cette fois-ci on a investi

dans une vraie scène pour faire un
lieu digne de ce nom », raconte avec
gourmandise le directeur du Glaz’Art,
Arnaud Perrine.
Dans un décor de Côte d’Azur au

soleil couchant, la Plage peut ac-
cueillir chaque soir 1 500 personnes.
Desargumentsquin’ontpas laissé les
producteurs de marbre. Le pape du
funk, l’équipe de la Plage n’aurait pas

pu en rêver l’année dernière… « Mais
quand on nous a décrit le lieu, on a
pris le pari que ce serait une jolie
date ! » ajoute l’équipe de George
Clinton. Le résultat s’est confirmé sur
scène. Electrisé sous un ciel noir, le
public trempé s’est en effet rapide-
ment habitué au déluge tant le show
fait transpirer.
Les grands noms ne sont pas les seuls
à profiter du plein air. Le tout est de
fédérer les générations. « C’est vrai
qu’onessayed’élargirnotrepublicaux
quadragénaires, avoue le directeur.
Mais on a aussi les soirées en accès
gratuit qui s’adressent aux moins de
30 ans. » C’est alors le rap musette de
Java, le punk rock de Good Charlotte
ou la pop soul de Namasté qui inves-
tissent la Plage. Ce soir, autre date
gratuite, l’association Plaqué or invite
la crème des DJ house francais. Une
recette qui marche, 300 à 400 per-
sonnes viennent à chaque rendez-
vous. Avec l’espoir pour l’équipe du
Glaz’Art, que le succès de l’été se
prolongera tout au long de l’année.

MARIE ASTIER ET OLIVIA DEHEZ

!La Plage est à l’arrière du Glaz’Art,
7-15, avenue de la Porte-de-la-Villette,
XIXe. Renseignements au 01.40.36.66.
Mo Porte-de-la-Villette.

XIXe

LaPlageduGlaz’art :
l’incontournablede l’été

AVENUE DE LA PORTE-DE-LA-VILLETTE (XIXe), LE 5 AOÛT. Avec la Plage, une salle
de concerts en plein air ouverte de mi-juin à fin septembre, le Glaz’Art séduit
de 300 à 400 personnes en moyenne chaque soir. (LP/DELPHINE GOLDSZTEJN.)

A
près une longue journée en
fauteuil roulant devant le
parvis de la cathédrale No-
tre-Dame (IVe), l’humilia-
tion n’était pas terminée

pour la mendiante. A son retour dans
un campement du Bourget (Seine-
Saint-Denis), la jeune femme était
régulièrement battue.
Les policiers parisiens s’en sont
aperçus à force de surveillances dis-
crètes mises en place aux abords de
la cathédrale après avoir observé
« une recrudescence des actes de
mendicité, simple ou agressive » ces 

derniers mois. Ils ont ainsi remarqué
la présence quotidienne de cette
femme de 30 ans qui faisait la
manche en fauteuil roulant à l’entrée
de la cathédrale.

Deux hommes venaient
la chercher chaque soir

Ils ont surtout repéré deux hommes
qui venaient la chercher chaque soir
et la raccompagnaient en RER. Pas
par bonté d’âme : le duo se faisait
systématiquement remettre l’argent
ainsi récolté, commele font lesproxé-
nètes avec les prostituées. Et ils ne

s’arrêtaient pas là : quand ils esti-
maient que la pauvre femme handi-
capée ne ramenait pas assez d’argent
au campement, ils n’hésitaient pas à
la battre. Une scène qui se renouve-
lait assez fréquemment.
La mendiante était pourtant leur
poule aux œufs d’or. Lors de leur
intervention sur le lieu de résidence
des agresseurs, les enquêteurs ont
mis la main sur un tonneau conte-
nant 23 kg de pièces de monnaie,
pour un montant de 350 €. La per-
quisition a aussi permis de découvrir
des documents bancaires faisant ap-

paraître des mouvements créditeurs
à hauteur de 7 300 € pour le seul
mois de juillet 2010, sans qu’on
sache de quelle activité ils provien-
nent.
Au total, cinq hommes ont été inter-
pellés à la fin du mois de juillet. « Au
cours des auditions, il s’est avéré
qu’ilsprofitaientde lavulnérabilitéde
cette femme depuis trois ans », sou-
ligne la préfecture de police de Paris.
Les tortionnaires devront s’expliquer
devant le tribunal correctionnel le
19 novembre.

A.F.

IVe

LamendiantedeNotre-Dame
étaitexploitéeetbattue

Pas de pause estivale pour le feuil-
letondesHalles.Hier, le tribunaladmi-
nistratif de Paris a examiné une nou-
velle demande d’annulation du
permis de démolir du jardin déposée
par l’association Accomplir. Celle-ci
estimenotammentqueladélibération
duConseildeParisde juin,quipermet
au maire de déposer toutes les de-
mandes d’autorisation pour ce gigan-
tesque projet de réaménagement, n’a
pas été faite dans les règles. « Les
conseillers de Paris n’ont pas reçu suf-
fisamment d’informations », estime
Elisabeth Bourguinat, d’Accomplir.
De son côté, la mairie de Paris ne fera
pasdecommentairesavantladécision
du jugedes référés,quidoit être remise
lundi ou mardi. Le 12 mai, le tribunal
avait suspendu un premier permis de
démolir. Le nouveau ayant été déposé
le27 juilletdernier, les travauxpeuvent
théoriquementcommenceràpartirde
lundi.«NousveilleronsàcequelaVille
attendeaumoins ladécisiondu juge»,
préviennent lesassociatifs.
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Le permis de démolir
du jardin des Halles
en suspens

24 heures transports sport
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Il se disait alternativement membre
de Médecins du monde, de la Croix-
Rouge ou d’autres organismes huma-
nitaires. Un homme qui usurpait des
identités pour escroquer les membres
de la communauté haïtienne de Paris
vient d’être interpellé après une tenta-
tiveratéedansleXearrondissement.Sa
techniqueétaitsimple : ilarguaitdeses
prétendues fonctions pour pouvoir ra-
patrier des Haïtiens en France et il de-
mandait de l’argent à leurs proches
pourpayerlesfraisadministratifs.Mais
endébutdesemaine,unenouvellevic-
timeàqui ilavaitdemandé900€pour
le rapatriement de sa sœur a involon-
tairementfaitéchouersonplan.
La jeune femme a réclamé un reçu,
que l’escroc ne pouvait évidemment
pasluiremettre.Ilaprisl’enveloppeeta
tentédes’enfuirdu fast-foodde lagare
du Nord où le rendez-vous avait été
donné. Arrêté par des clients, cet
homme de 40 ans sans domicile
connu et sans profession a été pris en
charge par la brigade des réseaux
ferrés. Les policiers ont établi que l’es-
crocavait faitaumoinscinqvictimes. Il
leur aurait extorqué au total près de
10 000 €. Il a été déféré au parquet à
l’issuedesagardeàvue. B.H.
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L’escroc profitait
du drame d’Haïti
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POUR BIEN CIRCULER
On fait la route ensemble tous les 1/4 d’heure

de 5 heures à 21 heures sur
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Pour plus de renseignements,
contacter le CRICR, numéro vert : 0800.100.200
appel gratuit depuis un poste fixe.

Circulation en temps réel
sur notre site Internet

Hier à 17 h 44 :
98 km d'embouteillages
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A 1, A 3, A 4, A 6a, A 6b, A 13, A 86,
N 118 : risques de bouchons.

A 4 : 24 h sur 24 à Saint-Maurice,
Maisons-Alfort et Créteil, la bretelle
d'entrée de l'autoroute depuis la N 4,
vers Paris.

A 6b : 24 h sur 24, entre la porte
d'Italie et Arcueil, vers la province.

Voie Georges-Pompidou et quai
de la Loire : opération Paris-Plages,
jusqu'au 20 août.
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De République (IIIe) à la place de
l'Hôtel-de-Ville (IVe) : à 14 heures,
manifestation de sans-papiers.

De la place Jean-Paul-II (IVe) au
quai Saint-Bernard (Ve) : à 19 h 30,
procession Notre-Dame de Paris.

Bison Futé voit rougeAttention !


